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Assemblée Générale du 17 Mars 1963 LE VOYAGE
El\ CORSE

Le dimanche matin 17 Mars 1963 à 9 heures,
une trentaine d'anciens K. G. se trouvaient assem¬
blés dans la crypte de l'église de la Trinité h
Paris pour assister à la Messe du Souvenir célé¬
brée par le R. P. Jean VERNQUX, curé d'Aubi-
gné (Deux-Sèvres). Dans son 'sermon, le prêtre a
rappelé les liens d'amitié qui nous unissaient à
nos chers disparus et a convié l'assistance à ne

pas oublier ceux qui tinrent une si large place
dans notre groupement d'entraide.
A 10 h. 30, dans le grand salon du Bouthéon

s'ouvrit l'Assemblée Générale ;1963 de l'Amicale
VB. Le Président LANGEVIN, assisté de nos amis
VERNOUX et IiOMEYER, vice-présidents provin¬
ciaux et ROGER, vice-président parisien, demande
à l'Assemblée d'observer une minute de silence pourhonorer les morts de l'Amicale.

LANGEVIN signale ensuite la présence parmi les
63 participants à ce Congrès de l'Amitié de nos
amis belges, Armand ISTA, délégué général du
VB pour la Belgique, et Henri STASSE, de Liège.
Le groupement lyonnais était représenté par notre
ami SAMELÉ, président. Les représentants du grou¬
pement vosgien, nos amis HOMEYER, JEANGEOR-
GES et HERMANN, étaient là eux aussi, toujours
fidèles au culte de l'Amitié. Nos amis ROSEAU,
de Lille, MARQUET, de Limoges, FAURE, de
Mouy, LEFEVRE, de Bonneuil-les-Eaux (Oise), com¬
plétaient la délégation provinciale.
S'étaient excusés nos amis : le Docteur TRIPIER,

CHAUSSARD, MOLIERE, KAUFFMANN, LEGROS,
Abbé BRION qui arriva à la fin du repas, LEFORT,
FRIT8CII et JOLIVET

LANGEVIN donne lecture de deux télégrammes,
l'un de MAUGE, d'Autun, qui annonçait son arrivés
pour le repas, l'autre de PATIN, /empêché au dernier
moment.

Puis c'est notre ami ROSE, secrétaire général de
l'Amicale, qui donne lecture de son rapport moral.
Pendant une demi-heure notre ami Maurice tint
l'assistance sous le charme de son éloquence. Son
rapport, comme à l'accoutumée, fut un modèle de
précision et d'optimisme. L'Amicale poursuit tnlas-

^ sablement son chemin et atteint toujours les buts
qu'elle s'est fixé grâce au chaleureux concours de
tous. Il signale avec quelles persévérance et aussi
avec quelle foi dans l'amitié nos amis provinciaux
nous apportent le précieux concours de leur pré¬
sence morale et financière. Le Lien remplit parfai¬
tement son rôle de trait-d'union entre le Siège et
les amis éloignés. Grâce à notre bulletin, le VB est
présent partout et nul ne peut dire qu'il est en
(lehors dé la grande famille P. G. Le journal, qui
est l'objet dô soins attentifs de notre ami PERRON
et dont la mise en pages, parfaite et de bon goût,
est l'œuvre de notre ami VERNOUX, recueille toute
la satisfaction de nos Amicalistes.

ROSE parle ensuite de la bonne propagande ami-
caliste effectuée par les groupements internes : Les
Anciens d'Ulm, l'Amicale de Schramberg, l'Amicale
Lyonnaise et surtout le plus beau fleuron de l'Ami-^calc V B : la Section Vosgienne. Il souhaiterait que
des Kominandos importants puissent également ras¬
sembler leur anciens membres. Il fait appel aux
camarades dévoués qui voudraient se charger de
ces rassemblements d'amitié. L'Amicale leur appor¬
tera tout le concours souhaitable.

Il énumère ensuite toutes les manifestations qui
se déroulèrent au cours de l'année 1962. Manifes¬
tations qui remportèrent de véritables succès.

•

i. Il termine son remarquable exposé en souhaitant
que chacun, dans sa sphère, fasse une propagande
inlassable pour amener à l'Amicale d'autres anciens
VB. 11 y a trop de camarades qui ignorent l'exis¬
tence de notre groupement et qui sont dans l'igno¬
rance absolue des beautés de l'Amitié et l'entraide.
Le rapport moral de ROSE mis aux voix est

adopté à l'unanimité et salué de chaleureux applau¬
dissements.

Et c'est le tour de notre ami GEHIN, Trésorier
de l'Amicale, de prendre la parole pour exposir son
rapport financier. Notre ami Emile jongle avec les
chiffres et nous apprenons avec satisfaction que les
finances de l'Amicale sont très saines.

Le bilan de la gestion financière de notre ami
GEHIN est un modèle du genre et chaque question
posée obtient immédiatement une réponse juste et
précise.
Le rapport financier est adopté par acclamations.
LANGEVIN félicite le trésorier de son remarqua¬

ble travail et donne la parole à notre ami LEMYE,
président de la Commission des Comptes. Ce dernier
n'a pas de critiques à formuler, mais fait toutefois
remarquer que les frais généraux dépassant le mon¬
tant des cotisations, il est indispensable d'augmenter
les cotisations.

Le Président LANGEVIN fait alors remarquer que
sous la pression du Ministère de l'Intérieur nous
allons être dans l'obligation de porter la cotisation
annuelle de 7 Fr. à 8 Fr., sans cela nous ne pour¬
rions obtenir l'autorisation de lancer notre Tombola
annuelle qui est si utile pour nos malades. Cstte
mesure n'aura d'ailleurs aucune incidence sur notre
trésorerie, attendu que la grande majorité de nos
camarades nous adressent des cotisations de 10 Frs.
Mais nous serons en règle avec les Pouvoirs Pu¬
blics. D'ailleurs des mesures de bienveillance seront
prises pour ceux de nos camarades que cette aug¬
mentation gênerait.
L'Assemblée à l'unanimité vote le principe de

l'augmentation.
LANGEVIN donne la parole à SAMELË qui fait

un exposé sur la marche du groupement lyonnais.
VERNOUX soulève ensuite un cas particulier trop

ignoré de la majorité de nos adhérents : la levée
de la forclusion pour maladies à évolution lente.
Il rappelle que bon nombre de nos camarades ma¬
lades peuvent rechercher les attestations d'originede maladie et faire valoir leurs droits à pension.
Il souligne tout l'intérêt qu'il y a à aider le Club
des Lionceaux, club constitué par les enfants d'an¬
ciens P. G. Il rappelle que la Fédération des Deux-
Sèvres possède aux Mathes (Char.-Mar.), dans la
forêt de la Coubre, un terrain mis à la disposition
des anciens P. G. pour leurs vacances moyennant
une cotisation familiale minime (4 Fr.).
LANGEVIN renouvelle la proposition des Amicales

dé la Sarthe pour les vacances des enfants et signale
qu'en 1965 l'UNAC célébrera le Vingtième Anniver¬
saire du Retour. Manifestation monstre à laquelle
sont conviés tous les Amicalistes.

Puis on passe au vote pour l'élection des membres
du bureau.

Sont élus : ALADENISE, LANGEVIN, ROSE et
VERNOUX.

A 13 heures, c'est le grand repas amical réunis¬
sant plus de cent convives. Ambiance chaleureuse,
menu parfait, vins généreux. Tout est réuni pour
terminer comme il vonvient une agréable journée.
A l'issue du repas, une sauterie familiale obtint

un triomphal succès.
Et la fête se termina à 21 heures. Tous les par¬

ticipants se donnèrent rendez-vous à la Journée
Nationale.

H. PERRON,

Vous trouverez page 4 les résultats du
tirage de la Tombola.

L'organisation du voyage en Corse bat son plein.
La Commission essaie de mettre sur pied un itiné¬
raire qui donne satisfaction à tous les participants.
Vous avez déjà lu dans le Lien de Février le ma¬

gnifique circuit que nos amis corses ont prévu. Cela
permettra aux sympathiques touristes de .connaître
les coins les plus beaux du pays corse.
Certains camarades nous ont écrit en nous disant

que le prix du voyage était un peu trop cher pour
leur bourse. Mais il faut penser que la Corse n'est
pas aux portes de la Capitale. Il est évident que
certains d'entre nous ne peuvent se permettre un
tel voyage et beaucoup qui desiraient connaître
notre belle île corse regrettent de ne pouvoir parti¬
ciper à ce déplacement. Mais, hélas ! on ne nous
fait pas de cadeaux. Il faut payer le transport, les
hôtels, les restaurants, et toht cela n'est pas gratuit.
C'est pourquoi le voyage en groupe permet d'obtenir
des pris intéressants. C'est une occasion unique de
p'ermettre aux anciens Gefangs de la métropole
d'aller rendre visite à leurs amis corses. Quelques
membres du Comité directeur iront porter le salut
de l'Amicale aux nombreux Amicalistes Corses. Ils
font, comme leurs camarades amicalistes qui se joi-
gent à eUx, le voyage à leurs frais. Ce déplacement
ne coûtera pas un sou à la Caisse de l'Amicale.
Mais, quoiqu'on en dise, il ne doit pas y avoir une
région de France, fût-elle la plus éloignée, comme
c'est le cas de la Corse, où l'esprit amiealiste ne
soit pas représenté.
La belle équipe qui va se déplacer va apporter aux

amis Corses le salut de la Métropole. Elle espère
rencontrer beaucoup de camarades Corses et ainsi
rencontrer de nombreux amis.
Les inscriptions pour le voyage seront closes le

30 Avril. Il est nécessaire bien sûr d'arrêter à cette
date les inscriptions, car la période des vacances
est déjà là et pour la réservation des places d'nvion
et d'hôtels il ne faut pas attendre au dernier mo¬
ment.

Nous demandons à nos camarades indécis de pren¬dre une décision formelle. Passée la date de clô¬
ture il ne sera plus accepté d'inscription. Et ce
serait vraiment dommage, pour une hésitation, de
manquer un voyage de rêve accompli' avec des amis.
Notre ami MARTELLI organise sur place la ré¬

ception de la caravane. Nous sommes certains que
nos amis Corses sauront recevoir avec enthousiasme
leurs amis métropolitains.

Rassemblement à Eperna)
LE DIMANCHE 12 MAI 1963

L'Amicale de Schramberg organise le Dimancl
12 Mai 1963 son Rassemblement annuel à EpernaNotre ami Roger HADJADJ espère que tous 1
anciens de Schramberg se rendront à Epernay afd'assurer le succès de ce Rassemblement.
Les amis du

ticiper à cette
tous les V B de
de Schramberg.
que soient nos

gnons que c'est
nisateur de ce

succès.

V B sont cordialement invités à par
fête de l'amitié. Nous demandons
la région de se joindre aux Ancien
Nous sommes tous du V B, quel
Kommandos respectifs. Nous souli
notre ami MEDARD qui est l'orgaRassemblement. C'est un gage d

Faites-nous donc parvenir vos inscriptions au Siède l'Amicale. Tout le Bureau Directeur de l'Arnica
sera présent à Epernay pour apporter aux Anciede Schramberg l'hommage de sa reconnaissance. C
les anciens de Schramberg représentent au sein
l'Amicale V B un élément fort et constructif.
est juste, il est même indispensable, que nous h
prouvions notre amitié.

RENDEZ-VOUS A EPERNAY LE 12 MAI 6c



COURRIE
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R DU VB Notre Rallye-Promenade
16 Juin 1963

— Notre ami Noël POIRIER, Société Linvosges, à
Gé.rardmer (Vosges), ne pouvait malheureusement pas
assister aux délibérations de l'Assemblée Générale, et
il s'en excuse, car ses obligations professionnelles l'en
empêchent.

« Mais — dit-il — il me faut vous signaler mon
changement d'adresse pour que le « Lien » con¬
tinue à me donner des nouvelles de tous et de
votre inlassable activité. Honneur à vous tous,
Président, Secrétaire, Trésorier et autres mem¬
bres que je ne connais que de nom, mais dont
j'admire le dévouement... Parti de Gérardmer en
1939 pour le long voyage que vous savez, je
viens seulement de regagner mes pénates après
un séjour de dix-sept, ans à Vichy. Mais il n'est
jamais trop tard pour bien faire, et c'est avec
plaisir que j'ai retrouvé, avec l'air natal, les bel¬
les forêts vosgiennes et l'accent du terroir.

« A tous, et plus particulièrement aux anciens
de Trossingen, mon fraternel salut. »

Merci à notre ami de son élogieux compliment à
l'endroit du Bureau et nous lui signalons que notre ami
Georges HOMEYER est tout prêt à l'accueillir au sein
de l'Amicale Vosgienne, où il retrouvera de nombreux
amis vosgiens.

— Edmond RAFFIN, G, rue Angelier, à Chambéry,
adresse son bon souvenir à tous les amis, et plus par¬
ticulièrement aux anciens d'Ulm.

— A. BEAU FILS, 69, avenue de la République, à La
Courneuve (Seine), nous fait part du décès de son
épouse, décès survenu après une longue et cruelle ma¬
ladie. Nous apportons à notre ami dans la peine toutes
les condoléances affectueuses de ses anciens compagnons
de captivité. Ils prennent tous une grande part à son
immense douleur et l'invitent affectueusement à res¬
serrer les liens qui le lient à l'Amicale. C'est dans l'ami¬
tié qu'il retrouvera le bon équilibre et surtout le bon
sens. Une triste expérience nous permet de dire que
c'est dans l'amitié que se trouve la vérité et que, grâce
à elle, on retrouve peu à peu la joie de vivre.

— Roger RICHARDY, 97, rue Yves-Le-Coz, à Versailles
(Seine-et-Oise), adresse ses bonnes amitiés à tous et
souhaite la réussite de la Tombola. Bien le bonjour à
tous, sans oublier ceux de Messkisch.

— Gabriel FLIPEAU, 84, rue G.-Clemenceau, à Grand-
ville (Manche), envoie toutes ses amitiés à tous les V.B.
en espérant leur rendre une visite au Club cette année,
car des soins l'obligent à venir consulter un spécialiste
parisien. Nous attendons la visite de notre ami, et si
possible un jeudi soir et, mieux, le premier jeudi d'un
mois.

— Louis TABART, 1, rue de Charonne, à Paris, en¬
voie ses salutations à tous.

— A. FORSTER, 28, rue des Dominicains, à Gueb-
willer (Haut-Rhin), adresse ses bonnes amitiés à tous.

— J. CHARRIER, Inspecteur principal des P.T.T.,
1, rue du Cygne, à Alençon (Orne), envoie ses meilleurs
souvenirs aux amis et ses affectueuses pensées à tous.

— Maurice MANGEART, 15, rue Hôtel-de-Ville, à Jœuf
(Meurthe-et-Moselle), sort de l'hôpital où il était en trai¬
tement et, tout en souhaitant plein succès pour la Tom¬
bola, adresse à tous les anciens V.B. son meilleur sou¬
venir. Bonne convalescence, ami MANGEART.

— Roland CORMONTAGNE, 62, rue Banielle-Casa-
nova, à Neuilly-Plaisance (Seine-et-Oise), adresse avec
son bon souvenir un amical bonjour à tous.

— Robert HERMANN, Transports, à Saint-Dié (Vos¬
ges), envoie ses sincères amitiés à tous.

— Lucien CHEVALIER, 5, rue Dauville, à Paris,
adresse à tous pour 1963 : bonne santé et meilleurs vœux,
les amitiés de CHEVALIER, réussite dans toutes nos
entreprises V.B. et amicales sympathies à tous les V.B.,
et principalement à ceux de Schramberg.

— Henri MÉZIÈRE, à Champagne (Sarthe), envoie
à tous les anciens du V.B. son bon souvenir.

— Il en est de même pour notre ami André NOËL,
à Chatenois (Vosges).

— Ch. MARIGNAN, 24, rue de Belfort, à Cannes (Al¬
pes-Maritimes), rappelle son bon souvenir aux copains
de Magirus d'Ulm. Bien cordialement à tous.

— Àndré MARTINET, 56, rue du Coq, Bar-le-Duc
(Meuse), envoie toutes ses amitiés aux anciens V.B., et
surtout à ceux de Chiron-Wercke, de Tutt.lingen.

— A. POINCHEVAL, Bât. 10, Cité H.L.M., à Coutan-
ces (Manche), adresse ses souhaits et vœux de bonne
santé à tous.

— Henri AUBEL, 29, rue Lamarck, à Paris (18°),
envoie à tous ses bonnes amitiés.

— Emile DEM EU, 30, rue Sieyès, au Mans (Sarthe),
envoie une cordiale poignée de mains à tous.

— G. PROQUIN, à Rehaincourt (Vosges), envoie ses
bonnes amitiés à tous et a beaucoup apprécié le petit
colis de Noël.

— Julien RAVEL, La Garnière, Pollionnay, par Vau-
gneray (Rhône), adresse aux Amicalistes toutes ses
amitiés

— Louis BLIN, chirurgien-dentiste, 65, rue de Metz,
à Nancy (Meurthe-et-Moselle), envoie ses bonnes amitiés
à tous et son bon souvenir ; toute son admiration pour
l'équipe qui fait marcher l'Amicale et « Vive le !Wal-
dho ! »

— Georges LASCOMBES de LAROUSSILHE, 7, rue
de la Grange-aux-Belles, Paris (10e), envoie à tous les
anciens du Waldho son amical souvenir.

(Merci à nos deux amis de leur don généreux pour
notre Caisse de Secours.)

— Noé VICIER, 24, lue de la République, à Sainte-
Foy-la-Grande (Gironde), adresse son bon souvenir à
toiis.

— Antoine LAFFAY, à Saint-Symphorien-de-Lay,
route de Saint-Just (Loire), salue bien amicalement tous
les anciens V.B.

— Bérie GUERY, 58, rue Notre-Dame, à Nancy
(Meurthe-et-Moselle), envoie son salut amicaliste à tous
en leur souhaitant une bonne et heureuse année.

— R. GRILLON, 9, rue Dejean, à Arcachon (Gironde),
rappelle à. tous son bon souvenir et tout particulière¬
ment à tous les Anciens d'Ulm.

— Paul BALAY, Boulangerie, Girmont, par Thaon
(Vosges), envoie à. tous les anciens V.B., particulière¬
ment, à ceux du Camp, tous ses affectueux souvenirs.

— Jules BESSONNEAU, Cité du Chêne-Vert, Bât. 1,
2" avenue, à Gentilly, adresse ses bonnes amitiés aux
gars du V.B.

— Pierre ROSEAU, 8, place Cormontaigne, a Lille
(Nord), se rappelle aux bons souvenirs des amis de
l'Amicale, et tout particulièrement à ceux des Anciens
d'Ulm.

— Le Vendéen est toujours la ! Toujours fidele a
notre Association Amicale V.B. ! C'est notre ami Marcel
HAHAN, Menuiserie, 2, rue des Croix-Pironnes, à Luçon
(Vendée), qui nous le confirme et qui nous dit que tous
la grande famille V.B:). ne doivent jamais oublier. Et
notre ami Vendéen envoie à tous les Amicalistes son
fraternel souvenir.

— Roger HARROUE, Damas-et-Bettegney, par Dom-
paire-la-Viéville, adresse un amical bonjour à tous et, en
particulier, aux anciens des Kommandos 28.053 et
28.064.

— Pierre BERGER, 5, rue Frédéric-Mistral, à Villeur¬
banne (Rhône), nous envoie un amical bonjour à tous.

— M. 6LEY, 12, rue du Chemin-Vert, à Tours (Indre-
et-Loire), adresse son amical bonjour à tous, en parti¬

culier à ceux de Schramberg, avec ses meilleurs vœux
de prospérité à l'Amicale V.B.

— Roger KLEISLER, 22, rue Brochant, à Paris,
envoie son cordial souvenir aux amicalistes du V.B.

— Paul LECACHEUX, 35, rue Louis-Braille, Le Havre-
Bleville, envoie un amical bonjour à tous.

— Pierre MALDANT, 50, boulevard de Strasbourg, à
Dijon, adresse toutes ses amitiés aux anciens du Kom-
mando de Blochingen et ses meilleurs sentiments et tous
ses encouragements à l'équipe dirigeante.

— Bruno PORTE, 26, avenue Philippe-Auguste, a
Paris (2e), se rappelle au bon souvenir de tous qu'il
salue bien sincèrement et fidèlement.

— Antoine FONTANA, 9, rue de la Croix, à Mar¬
seille, nous dit :

« Par ce petit mot, j'adresse au Président LAN-
GEVIN et au Bureau de l'Amicale mon meilleur
souvenir et bonne réussite pour la Tombola.
J'adresse un amical bonjour aux anciens gefangs
du Stalag VB, ainsi qu'a ceux de la Tannerie de
Tuttlingen : BERAUD, SORET, OBERLE, HO¬
MEYER, MAIGNAN, M. l'Abbé MULLER, de
Lyon ; M. l'Abbé BONICHON, GUEYRAUD, sans
oublier M. l'Abbé BRION qui, malgré ma petite
carte, n'a pas répondu, mais sans rancune, car
il doit avoir beaucoup de travail. Amitiés à
tous. »

— Georges COLSON, 29, rue Pierre-Curie, à Clichy
(Seine), adresse un amical bonjour à Maurice AUBER-
TIN et à son épouse. Il espère voir l'ami AUBERTIN,
adjoint au Maire de Montiers-sur-Saulx (Meuse), au
mois de juin, lors de son passage au pays, et boire avec
lui un bon petit verre.

— Michel MAJAC, 146, rue de la Pompe, à Paris (16e),
envoie à tous ses meilleurs vœux et ses amicales pen¬
sées à tous les camarades de Grosselfingen.

— P. LESAOUT, 11, rue de La Briche, à Saint-Denis
(Seine), adresse aux Amicalistes du V.B., anciens com¬
pagnons de captivité, ses sincères amitiés.

— Michel GHARLIER, 9, allée des Hêtres, Le Raincy
(Seine-et-Oise), en nous adressant sa cotisation et le
montant de son carnet de tombola, y joint ses meilleurs
vœux à tous pour cette nouvelle année et ses souhaits
sincères de bon rétablissement à nos camarades mala¬
des.

— Marcel GRAND, Boulangerie, Fayet (Aveyron),
envoie son meilleur souvenir à tous ceux de l'Amicale
et toutes ses bonnes amitiés.

— Adolphe SAMBOR, La Rapouillère, Condé-sur-
Huisne (Orne), nous envoie une amicale poignée de
mains pour tous les camarades du Stalag V.B.

— Jean GOUVION, 5, route du Rhin, à Erstein (Bas-
Rhin), nous prie de transmettre à tous nos anciens du
V.B. ses meilleurs souvenirs et amitiés.

— L'Abbé M. CHAUVIN, Institut Saint-Joseph, à Ver-
vins (Aisne), nous envoie un salut bien cordial.

— Roger BRETEL, Le Chevallerais, par Saffré (Loire-
Atlantique), adresse un bonjour à tous les anciens du
Camp, et spécialement aux anciens tailleurs.

— R. SOYEUX, Lislet, par Montcornet (Aisne), nous
dit que c'est toujours avec joie qu'il reçoit notre jour¬
nal. Son meilleur souvenir à tous, en particulier à ceux
des Kommandîs de Friedriechafen, Obendorf et Spein-
chingen, et à toute l'équipe du journal ses félicitations.
Meilleures amitiés à tous.

— Notre ami le Médecin-Colonel PAYRAU Paul,
52, rue de la Tourelle, à Boulogne-sur-Seine (Seine),
ancien Médecin-Chef du Waldho, adresse à tous son bon
souvenir et ses bonnes amitiés.

— Le Docteur Jacques GUIBERT, rue de l'Ancienne-
Poste, à Secondigny (Deux-Sèvres), adresse son bon
souvenir à tous.

— Victor THELOTTE, 56, rue Colonel-Fabien, à
Saint-Quentin (Aisne), envoie ses amitiés et son bon
souvenir aux anciens V.B.

— Marcel RIVAT, à Lépanges (Vosges), adresse à
tous ses meilleurs souvenirs.

— Maurice BERTEAUX, à Bourg-Fidèle (Ardennes).
espère un beau succès de la Tombola pour cette année
encore et envoie à tous les camarades ses meilleures
salutations.

— Noël CANDEILLE, 37, rue de Verdun, à Béthune
(Pas-de-Calais), nous dit que son fils Jean-Loup nous
remercie pour son beau livre « Robin des Bois » et qu'il
espère faire notre connaissance bientôt. Il envoie à tous
toutes ses amitiés.

— Pierre VIVIER, Ste-Marie-Outre-l'Eau, par Pont-
Farcy (Calvados), envoie toutes ses amitiés aux anciens
du Waldho, et en particulier à HENRY, BERTIN, STE-
VENËT. il nous signale qu'il est toujours en bonne
santé.

— Marcel LE GOUEFF, 27, rue de Bel-Air, à Vannes
(Morbihan), adresse à tous les anciens V.B. toutes ses
bonnes amitiés.

— C. LEFORT, Pharmacien, à Saint-Laurent-le-Vieï
(Maine-et-Loire), regrette de ne pouvoir nous rendre
visite aussi souvent qu'autrefois, quand il habitait dans
la région parisienne. Notre ami « Papillon » adresse à
tous les anciens du Waldho ses meilleures amitiés.

— Marcel GRON, 2, rue des Champs-Oulains, à
Auxerre (Yonne), nous prie de transmettre à tous son
bon souvenir, et en particulier à Gaston BLIN.

— Emile EHRHARDT, 19, rue de Balogne, à Aulnay-
sous-Bois (Seine-et-Oise), dont la santé n'est pas très
brillante depuis quinze mois, mais dont le moral se
maintient malgré tout, espère en une prochaine guéri-
son, que nous lui souhaitons bien sincèrement.

— Robert CHARLES, 25, rue du Château, à Nemours
(Seine-et-Oise), envoie ses meilleures amitiés à tous les
anciens camarades du Camp de Villingen.

"

— Jean BLUMENTHAL, 58, rue de Clichy, à Pa¬
ris (9e), ancien aumônier protestant du Stalag, envoie
son bon souvenir à tous.

Il va falloir vous désintoxiquer des séquelles de
cet hiver si dur et si meurtrier.

Il vous faut retrouver l'air pur des campagnes ;
il vous faut oublier les jours maussades de l'hiver ;
il vous faut récupérer de l'optimisme. Pour tout
Cela engagez-vous dans notre Rallye-Promenade du
Dimanche 16 Juin 1963.

Vous passerez une bonne journée dans la nature,
vous rencontrerez des amis qui, comme vous s'amu¬
seront, et vous retrouverez cette magnifique am¬
biance de joie et d'amitié qui fait la force de
notre Amicale.

Bien entendu, membres du V B ou des X ABC,
sont fraternellement invités à s'inscrire dans cstte
épreuve.
Il n'est pas nécessaire de posséder un véhicule '

pour participer au Rallye-Promenade. Il faudra des
passagers. Car les questions-surprises sont autant
de pièges que les occupants d'un véhicule devront
éviter pendant que le conducteur les mènera sur
la bonne route. N'est-ce pas, Maurice ?
Le succès du premier Rallye est un sûr garant du

triomphe du Rallye 1963.
Inscrivez-vous au Siège de l'Amicale.

Journée Franco-Belge
du 28 Avril 1963 à Mons

r

Notre ami ROLAND, le Président de l'Amicale
Nationale Belge des V, invite tous les amis français
à participer au Grand Rassemblement Franco-Belge
qui se déroulera à Mons (Belgique) le 28 Avril 1963.
Voici lé programme :

SAMEDI 27 AVRIL :

A partir de 13 heures : Permanence à l'Hôtel
Terminus, Place de la Gare à Mons.
A 16 heures : Visite guidée du Parc et du Châ¬

teau de Roeulx (à 12 km. de Mons). Réception par
les autorités provinciales.
A 20 heures : Dîner à l'Hôtel Terminus à Mons.

Logement.
DIMANCHE 28 AVRIL :

A 10 heures : Assemblée Générale.

A 11 heures : Eglise St.-Elisabeth, service reli¬
gieux.
A 12 h. 30 : Réception officielle à l'Hôtel de

Ville de Mons. Dépôt de fleurs au Monument des
Canadiens.

A 13 h. : Hôtel DESOS, Banquet démocratique.

Inscriptions pour le 22 Avril au plus tard.

Rubrique artistique

/

Nous sommes heureux d'annoncer aux Anciens du
V B que notre ami J. J. BAMMERT, journaliste à
Remiremont (Vosges), vient d'obtenir le Prix Litté¬
raire Emile Moselly 1962 pour sa nouvelle « La
Fêlicie va passer ».

Nous adressons à notre ami BAMMERT toutes nos
félicitations. Dès que nous aurons pu nous pro-
curer la Nouvelle primée nous en donnerons un

— Jean FIZAINE, 3, place du Château, a Mézières , ,, ..f,
(Ardennes), adresse tous ses compliments à l'Amicale compte rendu détaille,
pour sa belle œuvre de solidarité et nous prie de trans:
mettre son meilleur souvenir et toutes ses amitiés aux , , . ,
anciens de « Chiron-Baraque ».

— Maurice FLEURI ET, 83, avenue de Saint-Ouen, à
Paris iT7<9. envoie ses bonnes amitiés à tous.

— Léon TOUSSAINT, Laneuveville-aux-Bois, par Ma- ■ ■
rainviller (Meurthe-et-Moselle), envoie ses sincères ami- |
tiés à tous les anciens camarades du Stalag V.B. qu'il ♦ 4
a connus, en particulier Maurice ROSE. I ÀT KM ItJ f> M [kl r

— Jean DENTELLE, Les Six-Chemins, Les Petites- ■ V,Hr% IvB H Pi llf L
Maisons, à Nevers (Nièvre), adresse ses bonnes amitiés ■ ♦
à tous. Il est toujours en relation avec Gaston RYSMAN | k»h «nn» ® m. w
et a eu le plaisir de la visite de CODIGNIOLA. ♦ KI* S"tf 9 B l\l ♦

— Nous transmettons aux amis le bon souvenir de I 1V( M ^4. U 1 I 1
notre ami Jean PEARON, 2, square Victor-Schoelcher, à I
Bagneux (Seine). ■ (ex-P.G. Waldhotel,\ V B) ♦

— Nous recevons les bons vœux de notre ami Albert |
THOMAS, de Lolif, par Avranches (Manche), ainsi qu'un + Propriétaire récoltant £
cordial bonjour pour les amis du V.B. | Mnninnlnnt H

— Désiré HANRY, 24, rue Docteur-Yersin, à Lille ■ Manipulant
(Nord), adresse toutes ses amitiés à tous ceux du J VRIGNY, près dé REIMS î
Waldho, ainsi que son bon souvenir. | r

— Pierre ROUSSEL, « Beâuséjour », Noncourt, par ♦ Pente directe 4
Neufchâteau (Vosges), envoie son bon souvenir et un I . I
amical bonjour aux camarades d'Heiligenberg. J. Renseignements sur demande

— Le Docteur F. TRIPIER, 71, boulevard de Clichy,
à Paris, adresse toutes ses amitiés aux anciens V.B., et i ******** .* ■
en particulier à ceux du Waldho. ■ ■
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' IPOTIIINS IDIES X

21e Assemblée Générale amicale
des Stalags X. A. B. C.

présidée par R. GAU, assisté de LACLAVERIE,
Secrétaire Général, Morel, Trésorier, CADOUX et
LEBAS, Vice-Présidents.

Le Président fait part des excuses de nombreux
camarades qui n'ont pu se rendre à l'Assemblée

a Générale. Il se félicite de la présence de STORCK,
'

dé l'Yonne, de DREVON, de l'Isère,' de CHRAPATY,
de la Moselle, qui représentent la province. Il lit
également une lettre de MARVIER, de la Gironde.
Dans son allocution, il retrace rapidement la vie

passée de l'Amicale, constate que son existence ac¬
tuelle témoigne d'une activité satisfaisante et fait
appel à tous pour que chacun apporte à l'Amicale

v toute l'aide qui lui sera possible tant sur le plan
des travaux que de celui du recrutement.
MOREL fait le rapport financier. Si l'Amicale

maintient ses membres, l'année 1962 n'a vu aucun
accroissement. FUCHS intervient pour préciser qu'il
importe d'intéresser les camarades par une aide ef¬
ficace dans leurs difficultés quotidiennes. Il suggère
qu'un pavé, dans le journal, avise les membres de

^ la possibilité qui leur est offerte de trouver à l'A¬
micale les renseignements qui leur seraient utiles
dans les domaines professionnel et juridique.
STORCK signale l'intérêt que présenterait, pour

les membres, un secours immédiat au décès, dont
la cotisation normale ferait le fonds.
Il lui est demandé de faire, par écrit, une étude

de la question : possibilités et demandes.
DREVON enverra, également, une étude ayant le
\ même objet.

Publicité journal. — STORCK recommande aussi,
la publicité en vins avec transmission des commandes
par l'Amicale qui percevrait une commission en
vendeur.

L'Assemblée Générale, à l'unanimité, autorise le
Conseil d'Administration à porter la cotisation 1964
à 10 fr., l'augmentation devant alimenter, par prio¬
rité, le secours décès.
SAMELË, représentant de l'Amicale V B à Lyon,

>
vient exposer l'organisation amicaliste à Lyon. Il
demande que les relations avec les X de Lyon
soient reprises et favorisées. LACLAVERIE lui ré¬
pond que si les relations se sont distendues, c'est
contre le désir de l'Amicale Nationale qui, au con¬
traire ne demande qu'à les reprendre, sur un accord
dont les modalités sont à définir.
Le Conseil d'Administration et le Bureau sont

** reconduits pour l'année 1963.
L'Assemblée est terminée à 12 h. 15.

Amicale Bordelaise
des Stalags et Oflags X

René GAU, Président, en ayant été empêché par
son deuil récent, CADOUX, Vice-Président, et LA¬
CLAVERIE, Secrétaire Général, sont allés représen¬
ter l'Amicale Nationale, le 17 Février, à la 20e réu¬
nion annuelle des ex-P.G. des Oflags et Stalags X.
Il ne saurait être question pour nous de déflorer

le' compte-rendu qui doit être publié dans ces co¬
lonnes lorsque MARVIER sera en état de le rédiger.
Mais nous tenons à souligner le caractère très digne
de la manifestation publique (Messe et dépôt d'une
gerbe au monument aux Morts) et celui, très cor¬
dial, du déjeûner qui a suivi.
La réception très amicale qui nous a été ména¬

gée, l'amabilité de tous à notre égard, les remercie¬
ments de ceux auxquels nous avons pu rendre ser¬
vice, ont été autant de satisfactions et d'encourage¬
ments pour nous.

Qu'il nous soit permis d'espérer que cette visite
se' renouvellera et que peu à peu, les Bordelais
éprouveront le besoin de s'intégrer davantage à
l'Amicale Nationale.

M. LACLAVERIE,

I
î
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I
♦

I
♦

I

RETENEZ BIEN CECI :

LE PREMIER JEUDI
DU MOIS

SIRENES DE PARIS
DINER ENTRE AMIS

I
♦

I
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I
♦

I
♦
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Les anciens P. G. des Oflags et Stalags XA - B - C
commémorent le XXe anniversaire

de la création de l'Amicale

Les Anciens d'ULM/DANUBE

L'Amicale des Prisonniers de Guerre des Oflags XB,
XC et Stalags XA, XB, XC a commémoré le souvenir
des nombreux camarades morts en captivité ou depuis
leur retour, en l'église Saint-Bruno.

Aussitôt après la cérémonie, une gerbe était dépo¬
sée devant le mémorial ; un détachement militaire ren¬
dait les honneurs lorsque, drapeaux en tête, les anciens
prisonniers de guerre vinrent s'incliner devant le mo¬
nument aux morts.

Aux côtés du Colonel MACË, président de l'Amicale,
qui déposa la gerbe, on remarquait : M* FONADE, re¬
présentant M. CHABAN-DELMAS ; le Commandant GUIL-
LON, représentant le Général DELTEIL ; le Comman¬
dant ARDOUIN, représentant la Subdivision et la Gar¬
nison ; le Commandant CABANNE, représentant la
3° R \. ; M. VERNET, vice-président, de l'U.F.A.C., repré¬
sentant Mo DEPAYRE ; M. CADOUX, vice-président de
l'Amicale nationale ; M. LACLAVERIE, Secrétaire géné¬
ral de l'Amicale Nationale ; M. GALINAT, président du
Stalag III C ; M" DUFOURG, président des Officiers de
réserve ; M. LABEYRIE, représentant le Président du
C.I.B. : MM. FERBANDOU, JEANSEN, CATTEAU, etc...

Le Bureau était représenté par MM. FAUOUES, DES-
BOIS, MARVIER, LABADIE, CANIVET, BOTHOREL.

A l'issue de cette cérémonie, un banquet fraternel
a réuni tous les camarades au restaurant des Sports,
chez VIDAL, autour d'une table bien garnie que prési:
dait notre camarade CADOUX, vice-président de l'Ami¬
cale nationale. Ce dernier était entouré de M" FONADE,
MM. MACË, GALINAT,"LACLAVERIE.

Notons qu'après le repas, des diplômes de la Ville
de Bordeaux ont été remis par M" FONADE à MM. BO¬
THOREL, CAILLETEAU, LABADIE.

Cependant que le Colonel MACË attribuait la mé¬
daille de l'encouragement au dévouement à MM. MAR¬
VIER et SCHARFF.

Le Mardi 5 Février, nous avons accompagné à
sa dernière demeure Mme GAU, mère de notre
Président René GAU, décédée à l'âge de 83 ans.

Ce n'est pas dans le seul but de présenter à
René GAU les condoléances des membres et du
bureau de l'Amicale que je m'étendrai un peu à
cette occasion. Mme GAU était, en effet, une figure
bien connue de notre Amicale, à laquelle elle s'in¬
téressait depuis plus de 20 ans avec un dévouement
remarquable.
Combien de camarades ont eu, en des moments

difficiles, leur couvert mis à sa table. Combien d'en¬
tre eux ont trouvé auprès d'elle une amitié com-
préhensive et maternelle. Que de fois1 elle a accueilli
dans son appartement ceux qui préparaient, dans
un tumulte peu compatible avec l'âge de l'hôtesse,
nos manifestations diverses auxquelles elle participait
par tous les moyens à sa portée.
Les sentiments amicaux dont elle a toujours fait

preuve vis-à-vis des amicalistes, avaient amené un
grand nombre de ceux-ci à prendre place dans le
cortège pour rendre les derniers devoirs à celle qui
sut se montrer leur mère à tous, dans les bons et
surtout dans les mauvais jours.

♦♦♦

Remerciements

Monsieur et Madame René GAU, Monsieur et
Madame Louis LE ROUX, très touchés des marques
de sympathie que vous leur avez témoignées en la
perte cruelle de Madame Veuve G. GAU, adressent
leurs sincères remerciements à tous les camarades
membres du Bureau des Amicales Nationales des
Stalags X ABC et VB, aux Amicales d'Angers et
dé Lille.

■

Le Samedi 23 Février, nos camarades belges pro¬
cédaient à l'inhumation de François LE FRANCQ
qui, au sein de leur Amicale, étaient particulière¬
ment chargé des relations avec l'Amicale Française.

Si, sur le plan des problèmes belges, LE FRANCQ
s'est dévoué sans compter et a participé activement
à l'obtention d'avantages importants pour les ex-P.G.
des X, il se dépensait avec un égal bonheur comme
leur représentant auprès de nous. C'est à lui que
nous! devons, en grande partie, les (réussites des voya¬
ges à Bruxelles et à Paris.

Que Mme LE FRANCQ (et son fils Albert trouvent
ici l'expression de la grande part que nous prenons
à leur chagrin.

■
Nous présentons nos condoléances aux familles de :
— CARTON Robert, 47, Avenue Gaston Vermei-

re, à Persan (S.-et-O.), Ex-P. G. au Kommando de
Charrël-Oldenburg, décédé le 11 Mars 1962.
— POIGNON Edouard, Ex-P. G. au Kommando

à Hummelsbuttel, domicilié à Mézé (Hérault), dé¬
cédé au cours d'un (voyagé à Paris et que DUC et
4 copains ont accompagné au cimetière de Pantin.

Lors de l'Assemblée Générale du V B, le 17 Mars,
nous avons été heureux de rencontrer les camarades
suivants : MM. Batut, Mme Mlles, Brun et Mme,
Crouta, Duez et Mme, Faucheux et Mme, Fillon et
Mme et leurs enfants, Hinz, Labaigt, Roseau, de
Lille; Samelé, de Lyon ; Vailly, Mme et leur enfant;
P. Vernoux, Vialard, Yvonet et Mme, qui ont oc¬
cupé une table enviée, surtout au moment du Cognac
où l'on a vu apparaître quelques fantômes tendant,
au bout de leurs doigts serrés, lin verre implora-
teur... qui a été satisfait.
— Vous lirez d'autre part le compte-rendu de

cette bonne journée de discussions et d'amitié. Pour
le vote final, nous avions reçu les pouvoirs de huit
camarades empêchés : Batut, Belmans, Brun, Crouta,
Faucheux, Le Saout, Renault, Thévenet. Notre Pré¬
sident, P. Vernoux, dont le mandat arrivait à ex¬
piration, a été brillamment réélu au Comité Direc¬
teur. Est-ce parce que son « clergyman » le rap¬
prochait un peu plus des autres civils ? En tout cas,
quelqu'un a fait remarquer qu'il a eu droit à des
tutoiements inhabituels. Ce dont d'ailleurs il ne se

plaint pas du tout.
— Nous avons regretté bien des absences, causées

par la maladie ou les occupations. Espérons que tout
le monde pourra se dégager pour octobre.

— N'oubliez pas la prochaine réunion : Jeudi 2
Mai... et, si vous aimez le Champagne, la rencontre,
Dimanche 12 Mai à Epernay, avec nos amis du
Schramberg. A vos souhaits !

Recherches

BOUVRIE René, Ex-P.G. du Stalag X B, ma¬
tricule 41.276, recherche témoignages du Médecin-
Chef et Infirmiers ou camarades hospitalisés durant
la même période — 2 mois en Vannés 1942 —, à
l'Hôpital du X B à Hambourg où il a été soigné
pour maladie de foie, troubles gastriques, séquelles
de pleurésie et opéré d'une hernie inguinale gauche.
Donner témoignages écrits au plus tôt pour affaire

pension devant Tribunal des Pensions de l'Orne à
LENEVEU Claude, Président des A.C. P.G. du can¬
ton de Passais, au Bourg le St.-Mars-d'Egrenne
(Orne) ou au siège des Amicales P.G.

Rassemblement des X

DAVESNE Louis, Infirmier, Sana des Pins à La
Motte-Beuvron (Loir-et-Cher), désirerait renouer les
relations avec les anciens du Kommando d'Ienfeld
(banlieue de Hambourg) et notamment avec :

COURTOIS, d'Anzin (Nord) ;

RENARD, de Lille (Nord) ;

DUPONT et LANÇON, de Paris,

qui étaient avec lui à la Hansa-Meierei à
Hambourg.

ESTIMBRE Georges, Les Castors à Bédarieux,
donne les adresses de 15 camarades qui recevront
le journal et qu'il espère voir devenir membres de
l'Amicale :

ALVERNHE, BASTIDE D'ISARD, BOIS, BOUL-
BES, CHAUVIN, GEFFREY, GRAS, MANIPOUD,
MATHY, MONTANIER, MORLIER, MOYSSET, RO-
CHAIS, TEYSSANDIER et TRIAL.
Combien d'entre eux utiliseront le bulletin d'adhé¬

sion ?

CHRAPATY, 4, Place Roland, Thionville (Moselle),
donne lui aussi, 11 adresses, celles de BOUGIN,
BOUHELIER (jadis bien connu à l'Amicale), DE-
MANY-FEDERER, DURAND, KAHN, LE GALL,
PONS, PAYRAUDEAU, DANIAU, WOLFF et PIN-
CHEWSKY.



Tombola du V B
TIRAGE DU 30 MARS 1963

Liste des numéros gagnants

GROS LOTS

8632 Une Machine à laver
8056 Un Aspirateur
8389 Un Transistor

00097 — Coffret mouchoirs
00112 — Coffret mouchoirs
00254 — Echarpe
00330 — Portefeuille
00468 —- Portefeuille
00549 — Serviettes de table
00667 — Nappe
00722 — Portefeuille
00821 — Briquet à gaz
00986 — Portefeuille
01036 — Echarpe
01123 — Serviettes de table
01229 — Portefeuille
01302 — Stylo plume or
01435 — Serviettes toilette
01539 — Serviettes toilette
01614 — Coffret papier à lettres
01732 — Portefeuille
01829 — Carré satin
01908 — Nappe
02023 — Portefeuille
02108 — Nappe
02262 — Torchons
02364 — Coffret papier lettres
02432 — Stylo plume or
02550 — Portefeuille
02646 — Nappe
02774 — Briquet à gaz
02805 — Service de table
02940 — Echarpe
03057 — Coffret mouchoirs
03149 — Pendulette
03274 — Coffret mouchoirs
03365 — Moulin à café électrique
03480 — Coffret mouchoirs
03527.— Torchons
03635 — Coffret mouchoirs
03741 — Coffret mouchoirs
03808 — Coffret mouchoirs
03913 — Serviettes toilette
04065 — Stylo plume or
04106 — Portefeuille
04219 — Service table
04363 — Stylo plume or
04401 — Cravates
04551 — Pendulette
04610 — Coffret mouchoirs
04727 — Stylo plume or
04892 — Portefeuille
04977 — Portefeuille
05085 — Portefeuille
05120 — Carré satin
05287 — Serviettes table
05352 — Stylo plume or
05403 — Serviettes table
05551 — Torchons
05612 — Cravates
05718 — Batteur « Moulinex Junior »

05849 — Service table
05976 — Coffret papier à lettres
06059 — Nappe

Eau de Cologne

08375 — Portefeuille
08413 — Portefeuille
08549 — Briquet à gaz
08625 — Torchons
08753 — Coffret mouchoirs
08846 — Eau de Cologne
08942 — Echarpe
09036 — Stylo plume or
09178 — Portefeuille
09291 — Cravates
09324 — Coffret papier à lettres
09499 — Torchons
09538 — Portefeuille
09675 — Coffret papier à lettres
09746 — Carré satin
09826 — Echarpe
09945 — Cravates

N.B. — Les Camarades qui ont gagné un appareil
électrique sont priés de nous indiquer le voltage en ré¬
clamant leurs lots.

ADHÉRENTS NOUS AYANT ADRESSÉ LEUR POUVOIR
POUR L'ASSEMBLÉE GÉNÉRALE

MM. ADAM Paul, de Thaon-les-Vosges
ALLAIN Jacques, de Fauville-en-Caux
ARNOULD Clovis, d'Epiual
AUBE Yves, de Paris.
BALLE Frédéric, de Paris
BARDIER Jean, du Fieu
BATUT Jean, de Paris
BARRIERE Ernest, de Rieux-Minervois
BELMANS Marcel, de Bruxelles
BERNET Charles, de Paris
BRION Jacques, de Fontenay-sous-Bois
BRISMONTIER Maurice, de Rouen
BRUN, de Paris
BOUCHUT Emile, de Roquebrune
BUIS Gabriel, de Villeueuve-Loubet
CATTY Lucien, de l-'ouilloy
CAUSSE Marc, de Génolhac
CESBRON André, de Champtoceaux
CHABERT André, de Grenoble
CHAMBRILLON Pierre, de Mesnil-Saint-Loup

CHARPENEL Julien, de Taulignan
CUAUSSARD François, de Paris
CREUX Clément, de Laon
CROUTA Raymond, de Paris
DAMASIO Raymond, de Paris
DEMONGEOT Marcel, de Toulouse
DESNOES Jean, des Omergues
DURAND Pierre, de Pont-à-Mousson
ERNEWEIN Joseph, de Maurupt-le-Montois
FAUCHEUX René, de Clichy
FOCHEUX André, de Sceaux
FOURCOUX Joseph, de Tarascon
FRITSCH Gilbert, de Laxou
GALMICHE René, de Giromagny
GUICHARD Henri, de La Miltais-Blain
HERBIN Alexandre, de Creutzwald
HERMAL Georges, de Cornimont
JOLIVET Hubert, de Paris
LAME'RAND Jules, de Wambrechies
LANGLOIS Paul, de Draveil
LARRIEU Pierre, de Paris
LAURENT Marc, d'Epinal
LEFORT Claude, de Saint-Florent-le-Vieil
LEGRAS Georges, de Montargis
LE SAOUT Pierre, de Saint-Denis
LOUIS Pierre, d'Auxerre
MARTIN Henri, de Paris
MORA Siméon, de Samadet
MORLTÊRE Paul, de Romilly-sur-Seine
MURZEAU Maurice, de St-Maur-les-Fossés
NICOLAS Ferdinand, de Bourges
NOËL André, de Chatenois
PERRY Armand, de Saint-Maurice-sur-Moselle
PIFFAULT Georges, de Paris
POIRIER Noël, de Gérardmer
POISSON Maurice, de Paris
PÔUPLIER André, de Montey-Notre-Dame
QUEMENER Laurent, de Cleden-Poher
RENAULT Lucien, de Boulogne-sur-Seine
RICHARD Emile, d'Epieds-en-Beauce
ROTFI Marcel, d'Ormesson-sur-Marne
ROUMEGOUX Jean, de Tarbes
SAINT-OMER Charles, de Paris
SOLANS Adrien, de Bagnères-de-Biporre
THËVENET Roger, d'Auxerre
TRIPIER France, de Paris
VIE Fernand, de Neuiily-sur-Seine
WEIL Marcel, de Strasbourg

De IN&eoM à Retmimjgen

Un second séjour h l'hôpital va prendre fin. Bon
gré mal gré il va falloir s'arracher aux « délices
de Capoue ».

« Délices de Capoue », c'est assurément beaucoup
dire, mais tout n'est-il pas relatif dans la vie d'un
prisonnier. Cette fameuse crise d'appendicite ai-
giie n'était déjà plus qu'un jmauvais souvenir :
cela avait du moins fourni le prétexte de quitter
encore une fois un véritable Kommando de mal¬
heur où le trop célèbre paysan de l'endroit ne
trouvait rien de mieux que d'imposer sa dictature
impitoyable.

06167 — Eau de Cologne
06201 — Portefeuille Lors de sa dernière visite le médecin allemand

S - Sty/o^plume or avaitr catégorique : « Morgen, retour Stalag ! »
06570 - Service de table Ce fut le moment de troquer mon pyjama léger
06656 —• Moulin à café électrique pour ma tenue militaire et bientôt après le convoi
06742 —- Cravates me ramenait au Camp de Wildberg en pleine Forêt
06964 — Portefeuille 6 t0' 6 te Noire. Un véritable poème pour accéder' à ce camp :
07053 — Moulin à café électrique cette rampe escarpée au pourcentage impressionnant
07157 — Carré satin a vite fait de briser la résistance physique du
07387 — Cravates''10 prisonnier encore en pleine convalescence. Ce n'est
07432 — Caisse de Champagne Pas tout, car immédiatement après il faut dévaler
07520 — Portefeuille " une pente semée de pavés rocailleux sur lesquels
07675 — Stylo plume or on rjsque à chaque instant de jse rompre le cou.
07890 Z Brîqiiet F" franchissant l'entrée du camp où les barbelés
07934 _ Echarpe " ont été entrelacés comme par plaisir, malgré moi
08091 — Serviettes de toilette la célèbre parole 'du Dante me revient à la mé-
noo™ — Coffret papier à lettres moire : « Laissez ici toute espérance ». On a l'im-

' ~ ' ' -v 0 P "int 01 pression d'être éloigné du monde extérieur de plu¬
sieurs centaines de coudées. Quel splendide isole-
ment et combien je vais avoir le temps de méditer
sur le passé !

® B Huit jours seulement qui vont me paraître des

î FABRIQUE DE MEUBLES _ Alsacieœ ,ui _ ont _ sacr& ^,
7 ter, Avenue de St.-Mandé J On parle de les libérer sous peu et leurs conver-

^ Paris (XIIe) I sations joyeuses contrastent étrangement avec les
I„ . - „ /S\ î ♦ tristes réflexions jetées à haute voix d'un bout1^1 » I O 1^ \I fïl G11Cl I c'e baraque a l'autre- Dans ce monde bien exigul\è I x-J 1 \/ IVétiyiIlVllVI ^ (jans lequel nous sommes enfermés comment peut-il

Ex-N° 5305 | se faire que soient mélangés tant de joie et tant
J Membre de l'Amicale NP 548 ♦ de mélancolique tristesse ! C'est ainsi et il faut

| accepter avec la plus sereine philosophie ce destin
♦ Salles à manoet" * P°ur mo'ns '"égal, j'allais dire presque inhu-
I /""«U. 1. ^ 1-. È main. Ce qui est encore plus difficile à accepter, c'est
♦ Chambres a coucher ♦ l'heure de l'appel qui est la terreur des prisonniers.

ÎT r» «som ta1Qfnrfin I Rassemblés sur le petit terrain de sports, ils at-
♦ Hillattll IJ ^ tendent que le feldwebel qui passe dans leurs rangsI ait trouvé son compte. Car ce compte à chaque
♦ DEPOSITAIRE ♦ tentative n'est jamais le même. On dirait qu'il

DE FABRIQUES I prend un malin plaisir à nous faire stationner là
\ Cuisines modernes, Eléments, Tables î des heures entières. C'est déprimant Avec quelle

Sièges modernes, rustiques et basques ■ J0le et satisfaction, au bout d un temps quiî Sièges de jardin, Pliants, Transats I no.us. Paralt interminable, nous recevons 1 ordre de° ♦ rejoindre nos baraques.
Prix marqués en chiffres connus | Non ! Décidément ce régime est absolument inte-

I î nable : j'étouffe dans cette cuvette. Aussi ai-je
Facilités de paiement sur demande £ décidé de me faire inscrire pour un départ éventuel

Prix spéciaux aux Membres de l'Amicale | domina
Pour tous renseignements, n'hésitez pas à ♦ loué ' Je vais être C ,mbl6' Des cTa"

î téléphoner ou à écrire I rades m accompagnent pour ce voyage assez peni-
Tél. DIDerot 45-07 - Métro : NATION t ble dans ,d«J'va8ans aufsl , Peu confortables quepossible. A 200 métrés de la gare de Keuningen

g ■ (23 km. de Stuttgart) nous apercevons ^sur notre

gauche, juste avant d'arriver aux premières mai¬
sons de la bourgade, une sorte de vieille masure
tombant en ruines. Elle va être ma triste demeure
pendant cinq mois. Quel brouhaha là-dedans ! Ce
sont les gars des Pyrénées qui arrivent du travail
et qui chantent à tue-tête leurs chansons favorites.
Lueurs de joie dans les ténèbres !
La famille est nombreuse chez Sirisenhardt et

je suis tiraillé de part et d'autre : tantôt par
le père, tantôt par la mère, puis par les fils et
les filles. C'est à devenir fou. Dans les champs le
travail est exécuté à toute allure suivant la mé¬
thode germanique. Combien de fois ai-je soupiré
en souhaitant que puisse m'accueillit" avant l'heure
réglementaire la mince paillasse placée sur le chalit
en bois du Kommando.

Et ces réveils matinaux ! La vision de cette sen¬
tinelle armée soulevant le loquet tandis qu'au de¬
hors la tempête de neige fait rage ! Est-il possible
d'oublier tout cela !...

« Bonjour Mossieu, toujours travailler ». C'est par
ces termes que je suis interpellé un matin alors
que je me rends chez mon bauer.
Le groupe de gamins dont le plus âgé a peut-

être une dizaine d'années, pousse même l'audace
jusqu'à lancer dans ma direction une grêle de
petits cailloux. Cependant, devant mon air décidé,
la petite troupe a vite fait de battre en retraite.
Quinze jours ont passé depuis mon arrivée à Reu-
ningen et voici que le gardien vient de m'assigner
un nouveau domicile. Le patron est revêche, sa
fiile aussi. Chez lui ce sont des repas impossibles:
à décrire. Ma parole ! les habillés de soie mangent
mieux ! La moisson bat son plein et il n'est pas
rare que nous prenions nos repas à quatre heures
du soir. L'estomac est vide depuis le casse-croûte
du matin. Mon patron trouve cela naturel, moi pas.

Chez Gustav SCHNECK —- Quel diable d'homme r
immense, tout habillé de blanc de la tête aux pieds,
il vient prendre possession de ma personne en cette
matinée brumeuse de Septembre ! C'est le plus
grand entrepreneur de Reuningen. Là le boulot ne
va pas manquer : 10 heures par jour il va falloir
que je tranporte le sable, que je monte les sacs
de chaux et de ciment, que je traîne le chariot par
les rues du village par n'importa quel temps. Je suis
devenu le manœuvre indispensable pour servir, non
pas un seul patron, 'mais trois. En effet son vieux
père, accompagné .d'un aide, complète l'équipe. Tout
cela me donne l'occasion de connaître petit à petit
toutes les artères du village ainsi que les drôles
de gens qui y habitent. Je ne me souviens pas avoir
vu au cours de ma captivité figures plus renfro¬
gnées et visages plus sombres.

E. BARRIERE.
(A suivre.)

Le Gérant : PIFFAULT.

Im-p, Chasseray-Moncontié, Chef-Boutonne (D.-S.)


